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46 L'Epidémie d’Muenza dans
le CemlHe IWswA, „ am OMt „ k

Le département de la San- oauX de St-Jcan, ceux-ci ne| ^lC4ff*IHIOt Flory ГврГЄ80І1 tîtlltS 
té Publique est actwelWnt «mnqoèrcntpas l'occasion deldc ІП РгЯПСЄ Ся4ІЮІІПІІС et ЄП-

LtiarS «7ЇЇЇГ.ЇГ du Gouvernement de Fran-
i’êpidéihie d’influeuzà peu- la serre fchaude de là grippe СЄ 8ЄГОПІ (ІЯП8 ІЄ МзИІїПУїІskîl ІП 
dant les mois d’octobre et de espagnole et le foyer de l'in­
novembre derniers. Le comté 
de Madawaska a été un des 
premiers endroits de la pro­
vince a être envahie par cette 
terrible maladie.

Visiteurs Distingués
—------- ;—

0. !LA BANQUE PROVINCIALE. B
m
№

DU CANADA
Siege social : MONTREAL
SUCCURSALES DANS LA PROVINCE : 

Caraquet, M. P. E. Moreault, 
Bathurst, A. Alain,
Edmundston, F. H. Bourgoin 
Moncton, ‘ J. E. St-André,
Jorton, A. C. L. Hastings, 
St-John, VD. W. Harper,

в ;

a
Gérant 
Gérant 
Gérant 
Gérant 
Gérant 
Gerant

lo—Vous pouve? déposer vos argents toujours remboursables 
à demande et recevoir 3% d’intérêt l’an ; les dits intérêts étant 
capitalisés ou payés tous les six mois, le 30 juin et le 31 décem- 
bre de chaque année.

20—En vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar­
gne sont contrôlés par un comité de censeurs. Ces mes­
sieurs examinent mensuellement les placements laits, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo­
sants la plus grande protection possible.

Зо—Pour la commodité de tous, des dépôts de toutes sommes, 
depuis (f 1.00) un dollar sont acceptés au département d'épargne.

Deux ou plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir 
un compte conjointement.

Nous sollicitons respectueusement votre en­
couragement et votre patronage
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semaine prochaine.
St-Léonard, mardi soir le 17 

l’église dll village; Edmunds-
parlement de la Santé publi tOD, П1ЄГОГЄ<ІІ ЗОІГ ІЄ 18 dit II S ІС 

L épidémie semble avoir été que. Il sera facile de consta- TT,, il . gai • .
apportée ici par un, train de ter que l’épidémie a fait des P18 Г 11811 1 ' І8*Г,;р‘Ш11 ІЄ ї ї) 
soldats venu de la Nouvelle- victimes d’ime manière iden- 801Г dODS l’églîSS, (е8 СОпАвГЄН- 
Ecosse. Le train parti avec tique nn peu partout et quel „ _ _ . • e « .
tin contingent de 500 soldats e'était chercher à créer ппеИ'®® SODt в 1)80111 ПІСНІ gfUtllltCS.

totis en bonne santé arriva A fausse impression ett publiant G’cSt ІШ ЬоППСПГ ПОИГ ПО 11 S d’il-
Edmundston le $6 septembre que le Madawaska .était un --f . • 1
âvec sxt^ soldats souffrant foyer de pestilence* VOIT COIlIflM? VlSltdlTS GCS ГС^рГС»
d'influente. Les employés des Voici les chiffres des diffé-l SCntaOtS ІІС lit ДІОГІСІІ8Є FmilCC. 

ttains du chemin de fer dit fentes paroisses du comté I n Mtj. ® ■ -,
pont les mois d'octobre et no- "ГОІ1ЇОП8«ЄП,Г€ШИ>П9-ПО«8 ЄПІОІІ-

S& fc*, ......... I le à leurs conférences et décorons
St-Jaeques 300 \ 84 |ПОв 1110180119.
St-François 
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Le rapport du bureau deB.
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gouvernement furent les pre* 
mtefs atteints, la Maladie se 
répandit avec une rapidité ex- 

& traordinaire dans la ville. ' Au 
même moment les nouvelles 
nous arrivaient de l’appari­
tion de l’influenza un peu par­
tout dans la province et dans 
tout le pays.

Des personnes zélées ad- 
dressèrent des rapporta exagé­
rés sur les conditions sanitai­
res de notre comté aux jour-
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400 23 frivoles. re. La nature humaine a d’ail­
leurs cette mollesse de se fati­
guer vite d’un effort quelcon­
que : durant une épidémie, 
la peur aidant, elle accomplit 
de* tours de force pour se pré­
server du mal qui la menace ; 
une fois le danger éloigné, elle 
redevient d’une apathie dé­
concertante. En d’autres ter­
mes, on redoute les incendies, 
mais on méprises les* petits 
foyers incandescents qui cons­
tituent une meuace constante 
de conflagration.

Il y a cent contre un à pa­
rier, que l’épidémie dite de 
grippe espagnole fera encore 
des ravages cet hiver. Aussi, 
ceux qui tiennent à leur peau 
doivent-ils rester constamment 
sur la défensive.

Si on veut ne pas être atteint 
par la maladie, il faut d’abord 
augmenter les forces naturel­
les de résistance de l’organis­
me, nar une vie hygiénique.

Ensuite, il importe de se 
souvenir que la grippe se 
transmet par les sécrétions et 
excrétions du nez et de la 
bouche.

La grippe conduit généra­
lement à la pneumonie qui, 
elle, cause la mort. Or, la pneu­
monie atteint, en temps de 
grippe, trois groupes d’indivi­
dus ;

>se
Clair 
St Basile 
St Léonard 
Lac Baker 
St-Hilaire 
St André 
Bdmunâston

533 9 Très peu de personnes mè- 
** Inent, dans nôtre siècle de 
12 h)*en"®treide comfort, d’amuse- 
2, ments, une vie hygiénique. 
30 Le résultat, c’est que les 
« ladies prennent naissance dans 

l’organisme comme le gui 
chêne de la forêt, comme le 
champignon et la moisissure 
dans l’humidité. La santé est

«50
350ir-
660ur I300
700 ma-■ .. Lorsque vous voyez cet em­

blème, vous trouverez tm cher 
qui donne une satisfaction con­
tinuelle aux amateurs d’automor 
biles. Prenez des informations 
avant d’acheter un cher. Le
“Gray Dort”
représente 6o années d’expérien­
ce dans la construction de voi­
tures et d’automobiles.

N’achetez pas d’automobile 
avant de vous rendre compte des 
services qu elle est à même de 
vous rendre aux moments oppor­
tuns.

Le moment ne sera jamais plus
Total sur6333 acheter une automobile. Les au 

tomobiles étaient, il y a un an, 
à leur prix le plus bas—elles 
n’atteindront jamais un plus bas 
prix. La chèreté des matériaux 
et de la main d’œuvre, qui est 
une cause directe de la guerre, 
sera maintenue pendant des an­
nées après la fin des hostilités. 
C’est donc le moment le plus 
propice pour acheter uue auto­
mobile—et la voiture la plus 
avantageuse, pour le public en 
général, est sans contredit la.

Comment se prémunir 
contre la contagion

V
en déchéance partout : aussi 
les épidémies sévissent mal­
gré les progrès de la science 
médicale et malgré la protec­

tant pas été dans un milieu tion contre la contagion, 
contaminé. Comment expli-
quer cela ? L’explication, 
c’est que presque toutes les 
maladies microbiennes sont.. „ ...
dans l’air, mais ont, peu de*,* de quelques épi-
chance de s’introduire dans У«*чш y résister fa-
un organisme en bonne san-|?‘lemen‘ ? Mamtenons tou‘

jours dans son maximum
» _ , . « d’efficacité la puissance de ré-
Le corps humain en, effet, Lction de paganisme, 

renferme tout le mécanisme 
nécessaire pour se mettre en 
état de défense contre la 
tagion d’oti qu’elle vienne.
Trop souvent, ce mécanisme 
fonctionne mal ou ne fonc­
tionne pas du tout, parce que 
la santé est délabrée. Quels, ,, .
qu’ils soient les microbes sont P*7UX m^ec‘DS °” aux re‘ 
vite combattus et annihilés ™èdeS 4,U ll ,dolt demander 
dans -un corps absolument ПСЄ e* longévlté mais à 
sain. Si la grippe ou la tuber-П ’ s,a, Prudence- à f
culose se répandent si facile- Vîhgance- L hyglène est le
ment dans notre siècle, c’est pU,a ****. médecin et le
qu’on qu’on y mène un train|meilleur tonl4ue- 

de vie déprimant pour la san-

of
li-
sh

La récente épidémie de grip­
pe espagnole a remis à l’ordre 
du jour le proverbe : Mieux 
vaut prévenir que guérir. Et 
une foule de gens, pris de pa­
nique, ont fait et font encore 
appel à tous les moyens de 
désinfection, pour ne pas être 
contaminés. On craint la con­
tagion comme la peste. Le 
microbe, c’est l’ennemi, dont 
vient tout le mal : on lui fait 
une lutte de tons les instants.

Evidemment, lorsqu’il s’a­
git de maladies infectieuses et 
transmissibles, comme la tu­
berculose, la fièvre, la grippe, 
il est sage de ne pas venir en 
contact avec un malade, et de 
réduire au minimum les chan­
ces de transmission. Mais, le 
vrai préservatif contre la con­
tagion, c’est la bonne santé 
plutôt que les précautions 
tardives en temps d’épidémie.

Des milliers de personnes 
atteintes par la variole, le cho­
léra, la grippe, en dépit de 
leurs recours aux désinfectants 
les plus énergiques. Pat con­
tre, il y a une foule d’hommes 
qui, malgré un contact cons­
tant avec les malades, prou­
vent une singulière immunité. 
On voit des enfants atteints 
de rougeole ou de scarlatine 
dans une famille, tandis que 
des frères ou sœurs en

ve

Après une guerre épouvan­
table comme celle qui vient de 
se terminer, il faut s’attendre
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Avec
du repos, de l’air, de l’exerci­
ce, une alimentation raison- 
née, gardons le sang vigou­
reux, le cœur ferme, les nerfs 
solides, la nutrition facile.
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con-

LlVn AISON IMMEDIATE!
•Tout homme est l'artisan 

de sa propre santé. Ce n’est JOS. N. THIBAULT. в

Edmundston, N. 1$.Г' T
i.—Les imprudents qui non 

seulement ne cherchent pas à 
éviter la grippe en prenant 
les précautions recommandées 
mais ne veulent pas non plus 
traiter les premiers symtômes 
de la maladie, tels que rhu­
me, “légère fièvre”, etc. Ils ne 
tardent pas à devenir victimes 

Attention a la Grippe de la pneumonie qui' les cou
, Il se peut que l’épidémie de ch€da“slatombe- 

jourd hui, dans un milieu so- grippe qui a fait tant de vie- , ^-Beaucoup sont atteints

homme à moumr comme la et en novembre, manifeste une parions. Plus excusables que 
plante meurt dans une cham- recrudescence d’activité du- les autres, ils deviennent 
bre sans soleil, comme lesbes- rant l'hiver. En effet, c’est quand même victimes de la 
tiaux dépérissent immobilisés une caractéristique de cette Pneumon*e- 
dans une écurie sans air, corn- malencontreuse maladie que 3 ~Le dernier groupe com­
me les fleurs se flétrissent de réapparaître au bout de ,PTd ‘ous ceux ^ui s0”t .ша*

‘TÜ'Srrr r1"' °- !ГРХУГ,Г« ™Il est antinaturel de man- les malfaisants petits micro les médecins appelés de tous 
ger mai et de manger trop ; bes profitent du sursis qu’on les côtés çt travaillant jour et 
de dormir peu de laisser les leur donne après que la crise 
muscles s atrophier, de surme- est passée, pour préparer un 
ner les nerf» dans des plaisirs I assault plus formidable
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Règle générale, on vit, au-
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merce constant avec eux y 
- échappent. Parfois, une per­

sonne attrape da grippe ou la 
variole en jurant n’avoir pour*

nuit Plusieurs d’entre eux 
sont ainsi victimes de leurs 
devoir.
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Chevaux ! Chevaux !
Les amateurs de bons et de beaux chevaux trouveront 

chez moi, à des conditions faciles, et, à des prix les plus 
bas pour la qualité, chevaux de voiture et chevaux d’ou­
vrage.
J’aurai toujours ce qu’il y a de mieux sur le marché

Avant d’acheter ailleurs, ne manquez pas de venir 
visiter mes étables.

SATISFACTION GARANTIE
J’ai une grande expérience dans ce commerce et les 

chevaux que j’importerai au Madawaska seront des che­
vaux choisis.

Venez voir pour vous-mêmes

JOS. TETU,
EDMUNDSTON, N. B.Rue St-François,

1Ш!

■

.

rrUSL

Л

V

.

Ш
.

:


